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J’ai proposé à une paroissienne d’écrire quelques lignes sur la fête de 
l’Annonciation au coeur du Carême, sur ce «oui» de Marie qui façonne 
tous nos oui, elle hésita un peu avant de coucher ces mots sur le papier... 
Merci Christiane.     Abbé Simon d’Artigue.

 L’ Annonciation ! C’est un mystère sans égal, qui bouleverse, qui 
peut déranger, qui laisse sans paroles.  Ce mystère, je l’ai dans mes pen-
sées depuis toujours. Je l’ai, quand à la messe, je vois Marie magnifique-
ment pavée et couronnée…je l’ai dans les moments de chants, de prières, 
quand je l’appelle « reine »… je l’avais déjà enfant… ce qui me gênait et 
me gêne encore, c’est que Marie, pour moi, elle n’est pas comme cela 
! On a voulu, depuis des siècles, l’honorer ainsi pour se faire pardonner 
l’horreur qu’elle a vécue, la perte de son Enfant. 
« Ma » Marie, c’est cette toute jeune fille emportée par un prodigieux mys-
tère, arrachée en un instant du monde de la simple humanité pour se trou-
ver appelée à un destin indicible. 
Ce qui me trouble, c’est que le don de l’«Immaculée Conception» est venu 
en cadeau, pour Marie, simplement… et elle l’a reçu. Mais ici, dans ce 
mystère, auquel je pense depuis longtemps et vous étiez loin de vous en 
douter, Dieu fait encore une fois un cadeau… mais en demandant à cette 
petite Marie si elle l’accepte ! Et cela c’est énorme, impensable ! 
L’Ange qui est le messager, qui est la Parole de Dieu, qui « dit » la volonté 
de Dieu, attend une réponse. Dialogue entre Dieu et sa créature. Dieu pou-
vait se passer du « oui » de Marie…  
Et c’est là toute sa tendresse, parce qu’il sait le merveilleux mais aussi 
le douloureux ce qu’il lui donne. Quand je vois Marie la Reine, je vois en 
réalité la jeune fille de Galilée, toute simple, je l’imagine en vêtements de 
son pays et d’alors…



Elle allait et venait, Marie comme ses amies ; que faisait elle exactement ? 
Elle rêvait aussi à ses noces, avec Joseph. 
Elle n’avait pas des rêves de grandeur, elle n’avait pas choisi un «grand» de 
son village… il travaillait, de ses mains… il travaillait le bois. Elle souhaitait 
avoir des enfants…Et voilà qu’un jour la «Nouvelle» arriva, une vraie «nou-
velle» jamais entendue auparavant, incomparable, impensable…  Une Nou-
velle, une annonce qui la tirant de son monde serein et de ses rêves humains, 
la plonge dans un avenir incompréhensible, immense, merveilleux.
Qu’a-t-elle compris, Marie ? A t-elle, en un instant, senti que tout son pré-
sent disparaissait, Joseph, ses noces, l’opinion que l’on avait d’elle, sa vie de 
simple galiléenne ? 
Quelle foi immense fallait-il pour qu’elle dise «oui» ! Car elle ne comprenait 
pas tout à fait ce que lui disait l’Ange. Elle a posé une question… Elle n’a pas 
réfléchi Marie, elle a fait confiance. C’est ça la Foi. Qui peut se vanter de pos-
séder cette Foi ? Même les plus grands saints…

Enfant, quand j’ai découvert ce mystère de l’Annonciation, je me demandais 
souvent ce que je ferais, ce que je dirais… si un Ange m’apparaissait ! ou plutôt 
ce que j’aurais fait ou dit… Dire « oui » sans réfléchir… Pourtant la vie nous 
invite à réfléchir. Comment faire ce qu’on ne comprend pas ? Mais l’amour 
de Dieu, l’amour pour Dieu n’a rien à voir avec la raison… L’humble mortel 
calcule si telle chose est possible ou impossible. Pour Dieu tout est possible 
! Et Marie l’a cru, aussi extraordinaire, aussi inouï, aussi bouleversant que ce 
soit, aussi fou… ! Elle a dit « oui ». 

Je crois que notre grand péché, c’est de ne pas savoir dire oui, oui à Dieu 
dans tout ce qu’il nous invite à faire, à dire… D’avoir peur des desseins de 
Dieu, d’avoir un manque cruel d’Espérance.
Je vois souvent des femmes dont je ne saurais mesurer la Foi – qui viennent 
prier Marie pour avoir un enfant. Elles écrivent aussi et c’est souvent déchi-
rant. Et quand elles pensent à Marie, ce n’est pas Marie dans ses beaux man-
teaux, c’est Marie qui a un tout petit dans ses bras. Elle savent que cet Enfant 
c’est l’enfant du miracle… Elles attendent, elles aussi, un bébé « miracle ». Je 
ne sais si leur Foi est grande, mais elles ont une telle Espérance ! 
Elles voudraient tant qu’un ange se penche sur elles ! Il faut savoir dire « non 
» sur cette terre, bien sûr… mais pensons à ce « oui » de Marie, un « oui » 
inouï… 

Christiane
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« Au commencement était le Verbe… et le Verbe s’est fait chair. » Jn 1,1 ; 14
Cette Parole de Dieu fait résonner en nous  « Noël ! »
Oui, l’Annonciation, c’est le printemps de Noël, pourrait-on dire. Puisque 
Dieu vient à la rencontre de l’humanité neuf mois avant la Naissance de 
Jésus, c’est dire que l’ange Gabriel annonce à Marie qu’elle a été choisie 
par Dieu pour être la mère de son Fils Jésus. 

«… L’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une 
ville de Galilée, appelée Nazareth, à une jeune fille 
vierge, accordée en mariage à un homme de la 
maison de David, appelé Joseph ; et le nom de la 
jeune fille était Marie. 
L’ange entra chez elle et dit : « Je te salue, Com-
blée de grâce, le Seigneur est avec toi. » 
À cette parole, elle fut toute bouleversée, et elle 
se demandait ce que pouvait signifier cette saluta-
tion… » (Lc 1, 26-29 et à suivre)

L’Annonciation, c'est, en un sens, la synthèse de 
tous les mystères que Dieu a voulu vivre à la pléni-

tude des temps, lorsqu'il entre dans l'histoire de l'homme selon le dessein 
éternel de son amour : de l’Incarnation à la Rédemption.

C'est Dieu qui en prend l'initiative, qui sort de lui-même sous la figure de 
l'ange, pour annoncer une naissance impossible à concevoir : celle du 
« Fils du Très-Haut ». C'est tellement impossible à croire pour Marie, qu’elle 
est d’abord saisie de crainte, d'autant qu'elle est vierge. Mais l'ange la 
rassure, et Marie passe de la crainte à la foi. La maternité de Marie, c'est le 
fruit de sa foi, de son acquiescement au projet de Dieu.
« Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est avec toi. » 
Cette parole qui a bouleversé Marie, cette prière si familière pour nous, 
devrait nous bouleverser chaque fois que nous l’entendons ou que nous la 
récitons puisque « le Fils de Dieu est devenu homme pour que nous deve-
nions Dieu.»  
Et aussi « Le trésor d’une mère appartient à l’enfant », disait Sainte Thérèse 
de l’Enfant Jésus à propos de la Vierge Marie.

Sœur Marie Thérésa, 
dominicaine de Monteils

Jeudi 25 mars, Fête de l’Annonciation



Partager
Retraite carême
Une journée de retraite aura lieu le dimanche 14 mars, sur le 
thème : Le désert, un temps d’épreuve pour une croissance 
humaine avec le Père Rouchi. Elle est adaptée en fonction 
des nécessités sanitaires. En partie au moins à distance, 
et la messe à Saint-Etienne à 11h et dans l’après-midi 
l’adoration à Notre-Dame de la Dalbade.
Seul, en couple, en famille, vous êtes tous invités, petits et 
grands, pour cette journée. de 9h15 à 17h.
La retraite sera rythmée par : des temps de prière, des en-
seignements par tranches d’âges, une messe à 11h à Saint
- Etienne, des temps de partage, des temps personnels, et 
se terminera par l’Adoration à Notre-Dame de La Dalbade 
avec la possibilité de recevoir le sacrement de réconciliation.Des enseigne-
ments et des activités sont prévus par tranche d’âge, pour adultes, lycéens, collé-
giens et enfants.Chacun déjeunera chez soi.
Une garderie sera assurée pour les 0-3 ans pendant l’Adoration. 
Les livrets (entre 3 et 5 €) seront à récupérer à partir du dimanche 7 mars, à la 
sortie de la messe.
Inscription à la fin de la messe dimanche 7 mars ou en ligne sur le site de 

la paroisse. Renseignement Sébastien Desmoustier 06 30 02 79 15

Tous les dimanches de carême, le temps d’un repas 
venez donner votre sourire votre accueil et votre 
service pour les personnes isolées.
Repas Tarcisius « c’est une rencontre fraternelle qu’il 
nous est possible de réaliser en invitant des femmes et des hommes vivant 
dans la rue, ou en situation de précarité dans nos quartiers. Partager ce repas 
avec eux procure encore plus de joie que nous n’en donnons.»
Comment ca se passe?
• Pour chacun des Dimanches de carême, vous préparez un repas complet ou 
un plat pour 8 à 10 personnes.
• Le menu vous sera proposé ainsi que la portion à préparer les jours précédents
• Vous arrivez à 11h30 pour mettre dans les barquettes à emporter .
• Vers 12h, vous accueillez les invités.
• Vous servez le repas dans le strict respect des règles sanitaires (45 à 50 repas
• Le déjeuner est servi cour Sainte-Anne (derrière la cathédrale).

NOUS AVONS BESOIN DE VOUS !
Inscription sur le site www.paroissescathedraletoulouse.fr/servir/repastarcisius.

Contact : Isabelle Quéru  06 11 67 35 21

Le carême avec les sans abris
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Le Pape François a décrété une année “Famille 
Amoris Laetitia”, qui sera inaugurée au cours 
de la prochaine solennité de saint Joseph, le 19 
mars 2021.
Une date qui marque le cinquième anniversaire 
de la publication de l’exhortation apostolique 
Amoris laetitia, que le pape nous invite à (re)dé-
couvrir.
Cette année spéciale sera clôturée en juin 2022, 
à Rome avec la Rencontre mondiale des familles. 
Les mots sont forts pour exhorter les familles : 
« La joie de l’amour qui est vécue dans les familles 
est aussi la joie de l’Eglise ». 

Le Pape n’y va pas par quatre chemins. 
La famille serait donc centrale dans la vie ecclésiale, voilà qui a de quoi nous 
réjouir ! Les familles dans leurs diversités, dans leurs joies autant que dans 
leurs souffrances sont le cœur battant de l’Eglise et le lieu d’accueil d’une vie 
nouvelle. 
Et même de déclarer, que bien que d’une richesse inouïe, le magistère de 
l’Eglise ne saurait être supérieur à cette réalité humaine et fondamentale. 
La famille, la preuve essentielle d’une loi naturelle. 
Preuve s’il en est d’une loi naturelle ! Et quand elle est transcendée par la grâce 
divine, elle devient source d’une joie et d’un amour intenses. 
Par ses mots réconfortants, poétiques parfois, tendres souvent, le Pape vient 
transmettre aux familles du XXIème siècle, un texte généreux, avec le fervent 
désir que « chacun, à la lecture de ce texte se sente appelé à prendre soin avec 
amour de la vie des familles car elles ne sont pas un problème, mais d’abord 
une opportunité ». 
Dans ce texte simple, délicat et ô combien rassurant, il prend la plume non 
seulement du pasteur mais surtout du père « des familles » pour transmettre 
un message de bonté aux familles du monde entier. « Familles, vous qui voyez 
s’accomplir la loi divine en votre sein, vous accomplissez l’œuvre de Dieu parmi 
nous ». 
Nos familles, ce sont celles qui s’inscrivent dans la grande tradition millénariste 
de l’Eglise pour éduquer, transmettre et … engendrer ce que Dieu a transmis à 
son peuple depuis les origines. 
Depuis le commencement de l’humanité Dieu a éduqué son peuple, à travers 
nos familles il éduque ses enfants. 

Amoris Laetitia



La famille ! humaine fondée par Joseph et Marie. 

Voilà bien une histoire de lignée, mais pas seulement… le nouveau testament 
s’ouvre sur la généalogie bienheureuse du Christ (contristée et contrariée par-
fois, mais toujours debout). 
C’était la volonté du Père d’inscrire sa paternité divine au sein d’une famille 
Une exhortation apostolique qui n’oublie pas de consacrer une part importante 
aux difficultés vécues par les familles d’aujourd’hui. 
Des difficultés croissantes même, dans un monde qui les oublie ou ne les re-
connaît pas toujours. 
Malgré tout, cette exhortation se veut vivifiante. 
Elle a pour effet de raviver autant que de renouveler ce poumon que sont les 
familles. 
Le souverain ne manque jamais de citer les textes bibliques aux sources de 
l’amour conjugal et donc familiale. 
De l’amour sponsal et fondateur de la famille, auquel il voue une ode magni-
fique, à l’amour filial en passant par l’exercice exigent de la charité… toujours 
en ligne de mire : cet élan vers la joie du Créateur. 

Car « notre Dieu, dans son mystère le plus intime, n’est pas une solitude mais 
une famille, puisqu’il porte en lui-même la paternité, la filiation et l’essence de 
la famille qu’est l’amour » 
« Cet amour, dans la famille divine est l’Esprit-Saint ». 

A la source de cet amour est le Dieu Trinité, communion d’amour et source de 
joie ! 

Typhaine Turmel
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Le Pape décrète une année spéciale dédiée à saint Joseph.

Avec la Lettre Apostolique Patris corde (avec un cœur 
de père), le pape François rappelle le 150e anniversaire 
de la proclamation de saint Joseph comme Patron de 
l’Église universelle. Le Pape François a décrété une 
année “Famille Amoris Laetitia”, qui sera inaugurée au 
cours de la prochaine solennité de saint Joseph, le 19 
mars 2021.

 « Nous pouvons tous trouver en saint Joseph l’homme 
de la présence quotidienne, discrète et cachée, un intercesseur, un 
soutien et un guide dans les moments de difficultés ». 
« Il nous rappelle que tous ceux qui, apparemment, sont cachés ou 
en « deuxième ligne » jouent un rôle inégalé dans l’histoire du salut. 
À eux tous, une parole de reconnaissance et de gratitude est adres-
sée », assure le souverain pontife.

« Confions à la Sainte Famille de Nazareth, en particulier à saint Jo-
seph, époux et père attentif, ce voyage avec les familles du monde 
entier », a déclaré le Saint-Père, par le biais de la Lettre apostolique 
« Patris corde. »

« Salut, gardien du Rédempteur, 
époux de la Vierge Marie. 
À toi Dieu a confié son Fils ; 
en toi Marie a remis sa confiance ; 
avec toi le Christ est devenu homme. 

O bienheureux Joseph, montre-toi aussi un père 
pour nous, et conduis-nous sur le chemin de la vie. 
Obtiens-nous grâce, miséricorde et courage, 
et défends-nous de tout mal. Amen. »

Embraser le monde

Parole de Pape



L’Eglise nous enseigne de prier car c’est 
ainsi que nous restons en relation avec 
Jésus, pour puiser l’Amour qui nous 
permettra de mettre le feu au monde. 
Et c’est vrai : une journée sans prière ça 
passe, deux journées ça casse ! 
Enervement, irritabilité, incompréhen-
sion, bref une terre aride sans eau. 
Alors, allons puiser à la source ! 
Super, mais en fait comment fait-on ? avec quoi ? C’est quoi le mode d’em-
ploi ? C’est vrai que ce n’est pas toujours facile de se mettre à prier, on ne 
sait pas comment faire, avec quoi. On a peur de mal faire, de ne pas savoir 
faire. On rêve de la famille ou du couple parfait sans un bruit et où tout le 
monde accourt avec joie pour prier ! Mais ce n’est pas, toujours, la réalité. 
Force de ce constat, un petit livret virtuel, disponible sur le site de paroisses 
cathédrale, a vu le jour. Vous y trouverez différentes prières à faire en fa-
mille, en couple, mais aussi des ressources, des idées de livres, et, enfin, 
des modes d’emploi et autres astuces. Ce fut une vraie joie de réfléchir à ce 
livret, et un bon rappel à l’ordre pour chacun, un pas de plus vers l’humilité ! 
Et toujours se rappeler que « Sans Lui nous ne pouvons rien faire ! »
Mère Teresa disait : « Une famille qui prie est une famille qui reste unie »

« Notre prière de couple est à la fois fidèle et simple : Fidèle car notre 
prière, bien qu’ordinaire, nous apporte des grâces extraordinaires. Enfin, 
notre prière de couple nous apprend également le pardon pour nous aimer 
davantage chaque jour. » A.H

« Nous sommes heureux de nous retrouver ensemble, serrés les uns 
contre les autres dans notre petit «repère» spirituel. Certains jours c’est 
moins facile que d’autres mais cette prière familiale est notre colonne 
vertébrale. »   V.T

Camille Serlooten - Alix et Antoine Delahaye

Retrouvez sur le site notre rubrique guide de prière en famille ou en couple  
qui vous donnera un déroulé type et des choix de prières pour vous aider à 
prier en famille ou avec votre conjoint.
www.paroissescathedraletoulouse.fr/prier/guidedeprièreenfamilleouencouple.

Prier

La prière en famille
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Prier sans cesse
« Frappée de folie » par Dieu dans l’écrit paulinien, la sagesse humaine 
est bousculée par l’Evangile où Jésus lui-même affirme : 
 « Hors de moi, vous ne pouvez rien faire » (Jn 15, 5). 
Prononcée par un homme qui ne serait qu’homme, cette mise en de-
meure exclusive signerait un orgueil démesuré. Proférée par le Verbe de 
Dieu, cette parole de vérité révèle que la « toute-puissance » de Celui qui 
envoie Son Fils sauver les hommes est sa miséricorde infinie.

Car que s’agit-il de « faire »? Que l’homme 
peut-il bien vouloir « faire »? Lutter pour sur-
vivre, comme l’animal ? Aimer ses proches ou 
plus lointains et les aider à survivre ? 
Rendre la terre habitable en coopérant avec 
une nature plus ou moins hospitalière et en 
travaillant à mettre en œuvre un bien commun 
disposant à mieux vivre ensemble ? 
Rechercher sans relâche les modalités d’une 
justice humaine respectant les finalités pro-
fondes des personnes ? 
Faire œuvre utile ou belle en transformant la 
matière ? 
Prendre soin des autres, lutter contre la mala-
die, la pauvreté, la guerre et toutes misères ? 

Compatir, comme Jésus, aux situations 
limite de l’humanité, telles celle de l’homme infirme et désespéré depuis 
trente-huit ans, celle de la femme aux cinq maris qui n’est plus aimée, de 
l’enfant malade qui agonise au plus jeune âge? 
Tant à « faire », à soulager, soigner, accompagner… 
Mais en vue de quoi ? S’agit-il seulement de construire un monde meil-
leur en cherchant à s’affranchir des tribulations de la vie terrestre ? 

Il est une œuvre « faite » par Jésus à laquelle tous sont conviés par lui 
à coopérer avec lui en ami, en demeurant en lui; une « œuvre » que 
l’homme ne pouvait faire de lui-même, que l’orgueil originel ne lui per-
mettait plus d’espérer ni désirer. 
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Aveuglé par le péché affectant le genre humain, l’homme ne pouvait se 
réconcilier pleinement avec l’Auteur de son être et se recevoir de Son 
amour comme créé « à Son image », capable de dominer l’univers, de 
connaître et d’aimer, en acte et en vérité, rien que cela… 

Par le don de sa vie, dans une désappropriation totale de lui-même et de 
son rang divin, Jésus est venu rendre l’homme à la vie divine. Une vie où 
être c’est aimer, et aimer c’est « faire » être : 
« Qui demeure en moi, comme moi en lui, porte beaucoup de fruit » (Jn 15, 5).

Là est le salut de l’homme : n’être qu’amour fécond, à l’image de Dieu et 
en union intime avec lui, en ami du Christ crucifié glorifié dans un amour 
victorieux du péché, de la mort, et du prince du mensonge.

Quand nous œuvrons en quelque service au sein de chacune de nos 
paroisses ou pour l’ensemble d’une « cathédrale » à bâtir sans relâche, il 
est essentiel, vital, crucial de nous rappeler la parole du Seigneur : 
«Hors de moi, vous ne pouvez rien faire»…

Veillons donc à n’ouvrir aucune rencontre, nulle activité, sans invoquer 
son Esprit, l’Esprit du Père, en le priant d’illuminer nos cœurs et nos intel-
ligences pour servir nos frères sous son regard, afin que, selon son bon 
plaisir, nul ne soit exclus d’une part à l’allégresse de l’Evangile.

Pôle prière



Embraser le monde

Le conseil conjugal et familial

Le conseil conjugal et familial est un 
« outil » de la relation d’aide.
Mon métier consiste à aider les 
personnes à comprendre, réparer, 
interroger ce qui empêche le dé-
sir d’amour, de lien, de s’épanouir, 
d’exister.
Désir blessé lorsque nous sommes 
confrontés au conflit conjugal ou fa-
milial, à la solitude ou la séparation.

 
- Les Couples :

Il n’est pas nécessaire d’être en grande difficulté dans son couple pour 
venir consulter. Au contraire, plus vite on interroge la difficulté, le problème, 
mieux c’est …
Mais il se peut que vous sentiez votre couple en grande difficulté, au bord 
de la rupture :
rétablir le dialogue, 
oser parler de ses frustrations et de ses besoins 
permet de construire ou reconstruire un lien qui a été malmené et oublié. 

- Les personnes seules :

Célibat, séparation, divorce, deuil. Relations compliquées, vie n’ayant plus 
de sens …
Ne pas rester seul(e) avec ses interrogations, avoir un regard ajusté sur ce 
que nous sommes, sur ce que nous désirons, sur nos rapports à l’autre, sur 
nos fausses croyances, qui entrainent  à la dépression, à la dépréciation de 
ce que nous sommes, voilà le travail auquel nous nous attelons ensemble 
durant les entretiens de Conseil.



- La Famille :

Les conflits avec les enfants, les adolescents ou les jeunes adultes, sont 
souvent inévitables. 
Ces conflits peuvent bousculer fortement l’équilibre familial. 
Les entretiens permettent de faire émerger vos capacités à être de bons 
parents, questionner l’éducation que vous transmettez, donner du sens 
aux décisions que vous prenez, lâcher quelques croyances ou au contraire 
les affermir et ainsi aider à faire grandir votre enfant.

- Séparation :

En vous accompagnant durant cette période éprouvante, vous pourrez en-
semble, dans le respect et la confiance, arriver à faire que cette séparation 
soit moins douloureuse pour vous et vos enfants.

Le conseiller conjugal et familial est lui aussi accompagné. histoire, ses 
valeurs, peuvent être bousculées, remises en causes ou affectées par ce 
qu’il entend. 

Mais il existe une autre supervision, plus personnelle. 

C’est un cœur à coeur avec Celui qui me guide, Celui à qui je confie les 
personnes que je reçois.
On ne s’habitue pas à la tristesse des personnes que l’on accompagne, j’ai 
appris à ce qu’elle ne m’envahisse pas pour mieux aider, et c’est Lui qui 
me donne la force et l’envie d’accompagner avec tendresse ceux qui sont  
blessés.

Claire Deprey
06 62 50 74 32

claire.deprey@gmail.com - www.claire-deprey.com

Embraser le monde



Servir

Chers paroissiens, 

Monseigneur Le Gall a nommé l’abbé Grégoire Zobler 
curé de l’ensemble paroissial de Montastruc, Verfeil et 
Bessière à compter du mercredi des Cendres. Le père Gré-
goire a accepté cette mission qui l’oblige à quitter rapide-
ment le ministère de vicaire qu’il occupait chez nous depuis 
trois ans. 
Ce départ rapide est lié à l’état de santé de l’abbé Arthur de Leffe (actuel 
curé de Montastruc)  à qui les médecins ont demandé un repos absolu. 

Je rends grâce pour la disponibilité et l’obéissance du père Grégoire pour 
cette nouvelle mission.
Je rends grâce pour le travail qu’il a accompli à la Daurade, auprès des 
lycéens de l’aumonerie, auprès de l’équipe du service évangélique des ma-
lades, dans les maisons de retraite, pour accompagner les couples vers le 
mariage, le baptême d’un enfant et tant d’autres ministères discrets dans 
notre ensemble paroissial 
Je rends grâce pour sa douceur et son zèle sacerdotal, sa parole vigou-
reuse, pleine d’humour  et son amitié vivifiante à mes cotés pendant ces 
trois années. 
J’aurai bien entendu aimé qu’il puisse terminer sa mission dans nos pa-
roisses mais la providence en a décidé autrement et Dieu sait toujours ce 
qu’il fait, il suffit de Lui obéir. 
Prendre une telle mission de curé en cours d’année est un beau défi, je 
confie le père Grégoire à vos prières.

En Lui notre joie.     Abbé Simon d’Artigue

Nouvelle mission pour le père Grégoire



Le Concile Vatican II définit l' Eglise comme "Corps du Christ, Peuple de 
Dieu, Temple de l' Esprit".
Mais, cette Eglise Universelle, notre Eglise, chacun, clerc, religieux, laïc, 
nous recevons du Christ la vocation de la faire vivre dans des communau-
tés paroissiales dynamiques et fraternelles.

A la Daurade, nous répondions à cet appel, depuis 3 ans avec l'abbé 
Grégoire Zobler, que notre Archevêque nous avais envoyé, comme vicaire. 
Or, voilà que des circonstances urgentes (maladie d'un confrère) ont saisi 
Grégoire pour devenir Curé de Montastruc. Notre ami a eu trois jours de 
réflexion pour répondre "présent", et il l'a fait.

Cette disponibilité ne nous surprend pas. Nous pouvons, en effet, témoi-
gner que ce mot de "présence" caractérise le coeur du sacerdoce de 
Grégoire : présence aux sacrements, présence aux liturgies, présence à la 
pastorale avec l'Equipe d'Animation, présence à la catéchèse des enfants 
et des adultes, présence au service de ceux que l'on ne voit pas toujours. 
En vérité, nous venons de vivre l'Evangile avec un prêtre de Jésus-Christ, 
doux de coeur, exigeant pour lui-même, charitable pour tous.
Mon cher Grégoire, nous espérons que ce passage à la Daurade aura en-
richi ton ministère et nous te demandons pardon quand la liberté de parole, 
"ADN" de notre paroisse, aurait pu te blesser.
Bon vent (de l'Esprit Saint, bien sûr) pour ta nouvelle insertion au service de 
l' Eglise Catholique qui est en Haute-Garonne.
Et la meilleure façon que nous puissions adopter pour t'accompagner af-
fectueusement au service des chrétiens de Montastruc, Verfeil et Bessières, 
c'est de te dire sincèrement : "Nous t'embrassons mon "père"!

Richard GARDES 

Merci au père Grégoire

Une participation à un cadeau de départ est prévu pour tous ceux qui le  
souhaitent. Pour cela vous pouvez participer au pot commun en ligne sur 
le site paroissial ou déposer dans nos accueils espèces ou chèque à l’ordre 
de paroisse Saint-Etienne. Merci !

Servir



Vivre dans nos paroisses

Vie chrétienne

Saint-Etienne
Joël Mur le 14/03

Baptêmes          "Ils vont devenir enfants de Dieu."

Saint-Etienne
Claude Vaysse (5/02), 
Philippe Lasserre (10/02), 
Almerinda Lopes (20/02), 
Marguerite Iglesias  (26/02)

Obsèques           "Accueille-les, Seigneur, dans la joie de ton Royaume."

Cathédrale Saint-Etienne
Du lundi au samedi : 8h 
Dimanche : 11h (liturgie des enfants)

Saint-Aubin
Mardi-jeudi-vendredi : 9h
Dimanche : 9h30

ND de La Dalbade
Jeudi-17h00
Vendredi : 12h15
Dimanche : 10h30

ND La Daurade
Samedi : 11h15 (bénédiction des mères)
Dimanche : 11h

Les horaires des messes #couvrefeu

Se confesser 

Cathédrale Saint-Etienne 

Jeudi : 17h - 18h (Abbé d’Artigue)
Vendredi : 16h - 17h30 dialogue, écoute, confessions, nef Raymondine  (Père 
Papin, s.j.)
Samedi : 17h-18h (Père Vincent)

Comité de rédaction
Marie Gorrias, Anne-Claire Noirot-Nérin, Violaine Jeandel, Valérie de Lanjamet, Olivier 
Vion, Marie Garrot. contact : communication@paroissescathedraletoulouse.fr 



L’agenda pour tous
20h30 - Ecole des disciples «Prière des frères, prière d’intercession» (podcast) 

Retraite de carême, « Le désert, un lieu de croissance »
Une journée pour prier et se mettre sous le regard de Dieu. 
Pour enfants, adultes, familles.
Inscription à la fin messe du 7 mars ou en ligne sur le site de la paroisse.

20h -Session Alpha en zoom - Inscription sur le site
15h - Goûter pour la fin de l’opération Hivers Solidaire cours ste Anne

9h30 - Mission de rue, Cathédrale Saint-Etienne
Messe des rameaux
9h30 : Saint-Aubin
10h30 : ND de La Dalbade
11h00 : ND La Daurade
11h00 : Cathédrale Saint-Etienne
15h - Messe christmale à la cathédrale en présence de Mgr Le Gall

Jeu. 11

Dim. 14

Merc 17
Dim 21

Sam. 27

Dim 28

Lun 29

Nos accueils

Pour en savoir plus www.paroissescathedraletoulouse.fr

Pour toute information complémentaire :
Valérie de Lanjamet
secretariat@paroissescathedraletoulouse.fr

Accueil cathédrale Saint-Etienne
1, impasse de la Préfecture
05 61 52 03 82 
accueil@paroissescathedraletoulouse.fr
Lundi, mercredi,vendredi 16h30 -18h00

Accueil Saint-Aubin
45, rue Riquet, Toulouse
05 61 62 64 21
secretariat@paroissescathedraletoulouse.fr
Contactez Valérie de L. au 06.12.53.23.79

Accueil Notre-Dame de La Dalbade
2, rue des Paradoux, Toulouse
05 61 25 58 05
dalbade@free.fr
Mardi : 17h -18h
Vendredi : 16h30-18h00

Accueil Notre-Dame La Daurade
1, place de la Daurade, Toulouse
05 61 21 38 32
paroisse.daurade@wanadoo.fr
Jeudi : 15h-17h

Abbé Simon d’Artigue, curé
peresimon@paroissescathedraletoulouse.fr

Les horaires de nos acceuils #couvrefeu

Chaque dimanche de carême, repas Tarcisius, cour Sainte-Anne. 
Inscrivez-vous sur le site de la paroisse mail : repastarcisius@paroissescathedrale
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